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M A M E

DENIS SONET

Quand l’amour se joue de la différence

RÉUSSIR
NOTRE COUPLE



INTRODUCTION

L’Amour s’apprend…

… oui, même l’Amour !

« L’impréparation au mariage est la meilleure préparation 
au divorce. »

Ce n’est pas du luxe en amour de posséder un certain bagage 
de connaissances et un apprentissage de la communication : 
« Le smic du parfait futur marié ! »

Il y a des constantes du cœur humain à connaître, même 
si tous les hommes et toutes les femmes ne sont pas sortis du 
même moule, même si chaque couple est unique au monde.
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Il faut surtout réaliser l’ajustement, l’adaptation à l’autre 
qui est différent. Adaptation qui demande inévitablement du 
temps et de l’effort.

L’Amour se construit

Rien n’est fait au départ : tout commence, tout est possible.
Entre l’homme et la femme, trois ponts sont à construire :
• pont du cœur ;
• pont du corps ;
• pont de l’esprit.
Or ces trois ponts ne sont qu’ébauchés avant le mariage.
L’Amour se construit les yeux fixés sur le but à atteindre :
• aimer l’autre pour lui et non seulement pour ce qu’il apporte ;
• n’être qu’un en restant deux ;
• avec l’autre, s’ouvrir aux autres.
 « Donner le meilleur et de la façon la meilleure, en sorte que 
l’autre soit amené à donner aussi le meilleur de lui-même » 
(Dr Assaily).





LE DÉPASSEMENT  
DE LA DIFFÉRENCE





AU COMMENCEMENT  
IL Y A LA DIFFÉRENCE

Tout couple qui se fonde, rencontre – incontournable – la 
différence.

L’autre n’est pas moi !
L’autre est autre !
À tout instant, dans ma relation avec lui, je bute sur son 

altérité parfois pour m’en réjouir, parfois pour en souffrir.
Inévitablement, le couple est confronté à rencontrer la 

différence.

La différence individuelle

Chaque individu est unique au monde.
Chacun possède ses originalités, ses particularités, son 

tempérament lent ou vif, réservé ou expansif, agressif ou soumis, 
pessimiste ou optimiste, enjoué ou taciturne, égocentrique ou 
altruiste.

Chacun est marqué par son vécu original, par son histoire 
personnelle, par ses expériences singulières, par ses réussites ou 
ses échecs.
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La différence familiale

Chaque couple reste profondément marqué par ses origines 
familiales, par l’éducation reçue.

Il y a des familles où l’on est du soir, et des familles où l’on 
est du matin ! Comment se retrouver ?

Il y a des familles où l’on embrasse aisément, d’autres où 
l’on semble répugner au moindre câlin. Ce qui ne manque pas 
de poser une difficulté dans le couple issu de deux familles aux 
manières de vivre opposées.

De plus, il est rare que les conjoints aient occupé la même 
place dans la fratrie ; l’un était l’aîné de quatre, l’autre, fils 
unique ; l’un était le petit dernier de cinq, choyé et chouchouté, 
et l’autre, le deuxième, quelque peu laissé pour compte.
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La différence sociale

Il peut exister entre les membres du couple une différence 
de milieu social.

Par exemple, il n’est pas aussi facile qu’elle le pensait à une 
jeune fille d’origine bourgeoise de vivre ensuite la vie d’un 
couple dont les ressources ne dépassent pas le smic.

L’attitude de chacun, par rapport à l’argent, la religion, le 
syndicalisme, le tiers-monde, le gouvernement, l’Église, etc., est 
fortement marquée par son appartenance à un milieu social.

À cette différence sociale, on peut ajouter la différence 
de niveau intellectuel. Il n’est pas toujours évident pour une 
personne cultivée de vivre avec un conjoint aux capacités 
de dialogue limitées. Il n’est pas toujours évident pour une 
personne moins cultivée d’accepter, sans complexe d’infério-
rité, un décalage social ou intellectuel.

La différence sexuée

Qui dit sexualité dit existence de deux sexes séparés, le sexe 
masculin, le sexe féminin (le mot « sexualité » ne vient-il pas du 
latin secare, qui signifie « séparer » ?).

Certes la différence sur le plan physique, corporel, est 
évidente, malgré les étonnantes possibilités de la médecine 
hormonale et de la chirurgie moderne.

En revanche, l’unanimité ne se fait pas sur les différences 
psychologiques entre les sexes. Ces prétendues différences 
ne sont-elles pas en effet de pures et simples divergences 
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culturelles, donc variables et évolutives selon les temps et les 
lieux ?

Autrefois, on affirmait fortement ces différences, mais 
c’était surtout le fait des hommes, qui entendaient ainsi se dire 
supérieurs !

Puis, dans les années 70, la vague féministe a déferlé : la 
différence des sexes a été gommée. On connaissait bien la 
position de Simone de Beauvoir : « Si la femme est inférieure 
à l’homme, c’est que dans le passé elle a été colonisée par 
lui. Rendons-lui la liberté, il n’y aura plus de différence du 
tout. »

Et voilà qu’aujourd’hui c’est le retour du balancier : John 
Gray écrit un best-seller en affirmant que « les hommes vien-
nent de Mars, les femmes de Vénus » !

En réalité, il semble raisonnable de reconnaître et de souli-
gner ce qu’il y a de semblable chez l’homme et chez la femme : 
les mêmes capacités intellectuelles, les mêmes possibilités d’as-
sumer certains rôles (par exemple de réussir dans des métiers 
analogues).

Mais on doit en même temps reconnaître une certaine  
spécificité de chaque sexe : la femme moderne ne rêve plus 
d’être identique à l’homme, mais d’être pleinement elle-
même.

Cette spécificité n’est pas facile à préciser et à cerner parce 
qu’elle est immergée dans une culture et relativisée par d’autres 
variables (comme l’éducation, le milieu social, le vécu de 
chacun).
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Ce qui permet d’affirmer l’existence de cette spécificité, c’est 
le fait que :

• l’homme et la femme n’« habitent » pas le même corps ;
• leurs hormones sont différentes ;
• leurs cerveaux ont une organisation différente comme le 

montrent les travaux de neurophysiologues (importance de 
l’hémisphère gauche chez la femme, de l’hémisphère droit chez 
l’homme) ;

• ce sont toujours les femmes qui portent et allaitent les 
enfants ;

• la sexualité n’est pas vécue de la même façon par l’homme 
et par la femme.

On affirme avec force que, sur la balance de la valeur et de la 
dignité, l’homme et la femme sont égaux.
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DES MODES D’AIMER  
DIFFÉRENTS

Les multiples différences (individuelles, familiales, sociales, 
sexuelles) entraînent dans le couple des façons d’aimer qui 
varient d’un conjoint à l’autre.

Le contentieux « affectif-charnel »

Il y a des couples où l’un des conjoints aime de cœur plus que 
de corps, tandis que l’autre aime de corps plus que de cœur.
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La dominance de l’affectif

Chez l’un existe plutôt une dominance de l’affectif.
On a tendance à penser que cette dominance se rencontre 

plutôt chez la femme, alors qu’elle est peut-être plus impor-
tante chez l’homme, comme le prouve l’existence de nombreux 
hommes poètes, musiciens… donc riches d’une grande sensi-
bilité. Mais cette sensibilité ne s’exprime pas toujours dans la 
relation interpersonnelle, alors que la femme ne craint pas de 
montrer sa tendresse à ses proches.

Être aimé, cajolé, câliné, voilà l’essentiel pour ce type de 
conjoint. La tendresse leur apparaît comme la valeur première, 
et grande est leur déception quand celle-ci ne leur est pas mani-
festée. Leur cœur est troublé avant leur corps.

Céline, servante de bar, est plus émue par la tendre poignée 
de mains de Jean, qu’elle aime, que par les gestes déplacés de 
tous les assoiffés du comptoir.

Il faut avoir vu courir à un rendez-vous, impatiente, radieuse 
et transfigurée, une jeune fille amoureuse pour comprendre 
l’importance du cœur dans certaines vies.

Dans ce cas, les gestes charnels ne sont acceptés qu’avec l’être 
aimé : « Me donner à quelqu’un que je n’aimerais pas, ce n’est 
pas possible… »

La dominance du charnel

Chez l’autre existe plutôt une dominance de la dimension 
charnelle.
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Là encore, la tendance est de croire que c’est l’homme qui 
est avant tout charnel, alors qu’en fait, la femme a des possibi-
lités de sensualité bien supérieures à la majorité des hommes, 
car sa sensualité, quand elle a été éveillée, s’accompagne de la 
joie de se donner, du plaisir de rendre heureux et peut-être de 
donner la vie. L’homme est regardé comme plus charnel, parce 
que son corps vibre souvent avant et plus que son cœur : l’as-
pect physique et séduisant de l’autre compte énormément pour 
lui. Et l’amour ne prend son sens que s’il s’exprime dans des 
gestes charnels. Un beau corps, une belle silhouette peuvent le 
troubler profondément.

Côté corps et côté cœur

On devine les conséquences de cette différence dans la façon 
d’aimer : chacun soupçonne l’autre de ne pas aimer, puisqu’il 
n’aime pas de la même façon que lui.

« Mon mari ne m’aime pas, il n’aime que mon corps ! »
Attention au jour où il n’aimera plus votre corps !

« Ma femme ne m’aime pas, elle se donne sans vraie joie. »
Ce n’est pas évident : elle peut aimer beaucoup de cœur sans 

que le corps ait encore parlé.

Dans les couples où l’un est affamé de tendresse et l’autre de 
gestes sexuels, chacun souffre profondément de n’être pas aimé 
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comme il le souhaiterait. Et la tentation est grande de chercher 
ailleurs la satisfaction d’une exigence jugée essentielle.

Pour le Sentimental, il y a un danger côté cœur : ainsi Marie 
a fini par tomber amoureuse de l’ami de son mari, parce qu’avec 
lui, « si intelligent et si bon, elle pouvait discuter ».

Pour le Charnel, le danger se trouve côté corps. Combien 
de jeunes gens ont fini par épouser la fille avec qui ils sortaient, 
disaient-ils, « pour s’amuser » ? Combien d’hommes mariés se 
sont laissé séduire par une femme jolie et charnelle, à laquelle ils 
n’auraient pas prêté attention sans l’attrait physique ?

De ces réactions différentes peuvent naître des malentendus 
dans un jeune couple : les longs tête-à-tête dans les voitures 
troublent profondément le corps de Pierre, tandis que Laure, 
qui est heureuse « comme ça », se sent parfaitement maîtresse 
d’un corps qui n’a pas encore parlé. Elle lui impose, incons-
ciemment, le supplice de Tantale.

Objectivité et affectivité

Le jugement chez le conjoint sentimental est fortement 
influencé par le cœur : « Le cœur a ses raisons que la raison ne 
connaît pas », dit Pascal.

Essayez par exemple de convaincre cette jeune fille qui tient 
absolument à épouser un garçon qui s’adonne à la boisson : « Je 
l’aime, répond-elle, c’est tout… J’aime mieux être malheureuse 
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avec quelqu’un que j’aime qu’heureuse avec quelqu’un que je 
n’aime pas. »

Les affectifs ont souvent la morale de leur cœur : « Je ne 
fais pas de mal, dit Noémie, amoureuse du mari de la voisine, 
puisque je l’aime et qu’il m’aime. » Les affectifs mettraient 
volontiers en pièces les principes dès qu’ils ne coïncident plus 
avec ce qu’ils vivent.

Tandis que les raisonneurs, au contraire, gardent les prin-
cipes : même s’ils s’assoient dessus à l’occasion, il en faut au 
moins pour les autres.

Regardez ce couple qui arrange son appartement : « Il faut 
mettre le lit ici, l’armoire contre ce mur, ça fera joli », dit l’un, 
alors que l’autre fait remarquer : « On pourra à peine ouvrir la 
porte de l’armoire. » Les types d’arguments ne se ressemblent 
pas forcément.

On comprend dès lors qu’un mari froid, discuteur, raison-
neur et objectif a parfois du mal à accepter les intuitions affec-
tives et rapides de sa femme. Il est déconcerté quand elle lui 
dit : « Ton copain Philippe a beau t’avoir prêté 1 500 i, moi, il 
ne me revient pas… il ne me plaît pas ! »

Remarquons que cette approche des sentimentaux par le 
cœur n’est pas pour autant dépourvue d’objectivité : ne passe-
t-on pas à côté de l’essentiel quand on refuse de faire entrer le 
sentiment dans le commerce ou à la guerre ?

Lequel est le plus objectif ? Christian qui morigène son fils 
parce qu’il a rapporté un mauvais carnet de notes, ou Jocelyne 



21

qui défend l’enfant parce qu’elle « sent » qu’il passe actuelle-
ment dans une phase de croissance ?

Heureux les couples qui savent unir le « flair », le sens aigu 
et intuitif de l’un, à la réflexion étayée, argumentée de l’autre. 
Heureux les couples où chacun essaie de se convaincre de la 
valeur des arguments (raisonnables ou sentimentaux) de l’autre.

S’adresser au cœur

Face à un conjoint plus sentimental que charnel, il est bon de 
parler à son cœur. Des attentions délicates, des paroles affectueuses 
et des marques de tendresse s’imposent absolument. Il importe 
de combler ce cœur qui a soif de douceurs et de câlins…

Il convient aussi que les preuves d’amour s’adressent d’abord 
au cœur. Un mari qui achète à sa femme une machine à laver 
la vaisselle ne doit pas oublier que la façon de donner vaut plus 
que ce que l’on donne. Il ajoutera un bouquet de fleurs et un 
écriteau : « Bonne fête, je t’aime. » S’il agit ainsi, chaque matin, 
en voyant sa machine, sa femme aura l’impression qu’il lui 
redit : « Je t’aime. » Il est bon de « sentimentaliser » les cadeaux 
en les « emballant » de tendresse.
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